
SOUTENIR CIVIVA

Faire un don

CIVIVA est indépendante des autorités et des 
grand·e·s donateur·ice·s. Chaque don, même modeste, 
nous aide dans notre travail pour favoriser un service 
civil fort en Suisse.

www.servicecivil.ch/donner

Legs

Penser à sa succession n’est pas forcément agréable 
mais néanmoins très utile. Vous pouvez ainsi léguer une 
part de vos biens à une cause qui vous est chère. 
CIVIVA propose une brochure explicative à commander 
sur notre site.

www.servicecivil.ch/legs

Devenir membre

La force de CIVIVA vient de ses membres. C’est 
ainsi que nous pouvons avoir un poids politique et nous 
engager activement. Devenez membre ou incitez 
vos connaissances à nous rejoindre !

www.servicecivil.ch/devenir-membre

info@servicecivil.ch 
www.servicecivil.ch

RAPPORT D’ACTIVITÉS 
 2024

Fédération suisse pour le service civil CIVIVA
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Le Service civil fait l’objet d’attaques 
au parlement depuis de nombreuses 
années. L’année 2024 n’est pas une 
exception et l’avenir s’annonce plus 
compliqué encore.

La commission de politique de sécurité 
du Conseil national a soutenu le principe 
d’obliger les civilistes à être intégrés 
dans la protection civile dans les cantons 
où elle manque d’effectifs (voir l’article de 
Priska Seiler Graf en page 6). Un peu 
plus tôt dans l’année, le Conseil national 
a décidé de faire passer les établisse­
ments d’affectation à la caisse. En con­
séquence, engager des civilistes, y compris 
pour les tâches essentielles pour la 
population, coûtera plus cher dès 2027.

A l’inverse, le Conseil national a refusé 
la motion de notre ancienne collègue 
Lilian Studer qui demandait d’ouvrir le 
Service civil, sur une base volontaire, 
aux personnes inaptes au service, aux 
femmes ou personnes de nationalité 
étrangère. Sans succès, le texte a 
été balayé.

L’avenir s’annonce plus difficile encore : 
en janvier 2025, la commission de 
politique de sécurité du Conseil national 
a proposé de supprimer le service civil 

au profit d’un service « pour la sécurité » 
et de réintroduire l’examen de conscience. 
Ces deux décisions balaient plus 
de 30 ans de luttes pour les droits 
des civilistes.

Dans ces conditions difficiles, CIVIVA 
défend les civilistes et les établissements 
d’affectation, en offrant des conseils, 
en informant le public et en suivant les 
débats politiques. Nous continuerons ce 
travail essentiel en 2025 et remercions 
toutes les personnes qui nous ont 
soutenues.

Meilleures salutations 
et bonne lecture

Dans ces conditions difficiles, 

CIVIVA défend les civilistes 

et les établissements 

d’affectation.

Priska Seiler Graf
Co-présidente de CIVIVA 
et conseillère nationale

Fabien Fivaz
Co-président de CIVIVA 
et conseiller national
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PROMOTION DE LA PAIX 
CHEZ SWISSPEACE

Chez swisspeace, nous nous engageons 
quotidiennement pour la promotion de la 
paix et la réduction des conflits. Dans 
un monde de plus en plus polarisé, il nous 
incombe de développer des approches 

innovantes afin de promouvoir une 
paix durable et de transformer les conflits 
de manière non violente. Cette exigence 
requiert un haut degré d’engagement, 
de créativité et de coopération – et c’est 
précisément à cela que les civilistes 
apportent une contribution inestimable.

Dans nos services centraux (finances, 
RH et informatique), les civilistes constituent 
un pilier solide de l’équipe. Selon leur 
parcours, ils apportent leur expertise, 
assument des tâches autonomes et 
contribuent largement au bon fonctionne­
ment de nos processus internes. Ils con­
stituent en outre le premier point de 
contact pour les demandes internes et 
externes en s’occupant des canaux de 
communication. Leur soutien permet à nos 
collaborateur·ice·s de se concentrer encore 
davantage sur le travail pour la paix.

Notre équipe de communication bénéficie 
également régulièrement de la collabora­
tion d’un civiliste. Ils soutiennent par 
exemple notre communication en ligne, 
la gestion des sites web et l’animation des 
réseaux sociaux. C’est surtout pour la 
préparation et la réalisation du Basel Peace 
Forum annuel que le soutien des civilistes 
est inestimable pour l’équipe. Ce forum est 
l’une des plateformes les plus importantes 
au monde pour l’échange d’idées et de 
solutions innovantes en faveur de la paix. 
Chaque année, environ 250 personnes y 
participent à Bâle, ainsi que plusieurs 

centaines virtuellement. Notre expérience 
montre que les civilistes fournissent un 
travail extrêmement précieux et apportent 
en outre de nouvelles perspectives et un 
vent de fraîcheur dans notre organisation. 
Grâce à leur curiosité et à leur engagement, 
ils enrichissent non seulement notre 
équipe, mais retirent également beaucoup 
de leur temps passé à swisspeace.

Le prix CIVIVA 2024 a été pour nous un 
grand honneur et une reconnaissance de la 
collaboration étroite et fructueuse entre 
swisspeace et les civilistes. Ce partenariat 
est un exemple de la manière dont le 
service civil en Suisse peut contribuer de 
manière ciblée à la promotion de la paix et 
à la gestion des conflits – une contribution 
qui n’est pas seulement importante au 
niveau national, mais aussi international.

Nous sommes reconnaissant·e·s d’avoir 
l’opportunité de faire partie du rapport 
annuel 2024 de CIVIVA et espérons que 
notre expérience inspirera d’autres 
organisations à utiliser le potentiel du 
service civil.

Katja Schwab
Responsable RH, swisspeace

Le rôle précieux du service civil

Les civilistes fournissent 

un travail extrêmement 

précieux et apportent 

de nouvelles perspectives 

à notre organisation. Leur 

curiosité et leur engagement 

enrichissent notre équipe.
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Katja Schwab (à gauche) avec une collègue 
et un civiliste
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PARLEMENT

Révision de la loi sur la protection de la 
population et sur la protection civile

Ouvrir le service civil aux volontaires 
serait une solution

Les effectifs de la protection civile doivent 
être améliorés. A cet effet, le Conseil fédéral 
a adopté une révision partielle de la loi 
sur la protection de la population et sur la 
protection civile à l’intention du Parlement. 
Les mesures comprennent une extension 
de l’obligation de servir dans la protection 
civile à certaines personnes astreintes 
au service militaire et aux anciens membres 
de l’armée, et l’obligation de résider dans 
la protection civile doit être supprimée. 
Jusqu’ici, tout va bien. Mais désormais, 
les personnes astreintes au service civil 
seront également obligées d’effectuer une 
partie de leur obligation de servir dans 
la protection civile d’un canton ayant un 
sous-effectif.

CIVIVA s’oppose à l’obligation pour 
les personnes astreintes au service civil 
d’effectuer des affectations dans des 
cours de répétition de la protection civile. 
Outre les possibilités déjà existantes 
d’engager des civilistes dans le cadre de 
la protection civile, un retrait des civilistes 
affaiblirait les engagements pour la 

En 2024, les attaques contre le service 
civil n’ont malheureusement pas cessé. 
Comme expliqué dans le texte précédent, 
en mai, le Conseil fédéral a adopté 
le message sur la révision de la loi sur la 
protection de la population et sur la 
protection civile, qui devrait obliger les 
civilistes à effectuer jusqu’à 80 jours 
de service dans la protection civile. Avec les 
établissements d’affectation et les alliés, 
CIVIVA s’est déjà exprimée négativement 
sur la révision de la loi lors de la con sul­
tation et est également intervenue en 2024 
auprès de la Commission de la politique 
de sécurité du Conseil des Etats et du 
Conseil national. Malheureusement, les 
objections de CIVIVA n’ont pas été prises 
en compte et le Conseil des Etats a adopté 
la révision de la loi sans  modification.

société du service civil. Cela concerne 
en particulier les domaines de la santé, du 
social et de l’école ainsi que la protection 
de l’environne ment et de la nature. 
En outre, cette modification entraînerait 
également de grandes incertitudes en 
matière de planification pour les établisse­
ments d’affectation. Aujourd’hui déjà, 
il existe de nombreuses possibilités 
d’engager des civilistes dans le cadre de la 
protection civile, par exemple en cas 
de catastrophe ou d’urgence, ou encore en 
faisant reconnaître les organisations de 
protection civile comme établissements 
d’affectation du service civil.

Cette modification est donc superflue. 
Le Conseil des Etats a malheureusement 
approuvé le projet sans discussion. 
La révision de la loi sera soumise au Conseil 
national lors de la session de printemps. 
En raison des rapports de majorité 
dominants, il n’y a cependant guère d’espoir 
que le projet puisse être amélioré.

Priska Seiler Graf
Co-présidente de CIVIVA et conseillère nationale

La Commission de la politique de sécurité 
du Conseil national a suivi en grande partie, 
et au printemps 2025, le Conseil national 
prendra sa décision. Pour CIVIVA, il a 
toujours été clair que cette perte de jours 
de service civil nuirait à la société. Ce dom­
mage est inutile, car la protection civile 
devrait s’occuper elle-même de ses pro­
blèmes d’alimentation, qui ne sont d’ailleurs 
pas aussi graves qu’on le dit, faute d’une 
analyse sérieuse. Malheureusement, depuis 
la guerre d’agression menée par la Russie 
contre l’Ukraine, le climat politique a 
tellement changé que les attaques 
politiques contre le service civil sont à 
nouveau en vogue.

Avec nos alliés, nous avons essayé d’obtenir 
des améliorations pour le service civil. 
C’est ainsi que la motion pour un service 
civil volontaire, déposée par Lilian Studer 
(PEV) et reprise par Marc Jost (PEV) après sa 
tragique éviction, a été soumise au vote. 
Malheureusement, nos arguments selon 
lesquels un service civil volontaire pour 
les femmes et les personnes étrangères 
renforcerait le système de service suisse 
n’ont pas trouvé d’écho au Parlement. 
A part le PS, les VERT·E·S, le PVL et le PEV, 
personne n’a soutenu la motion.

Luca Dahinden
Secrétaire général de CIVIVA

Un retrait des civilistes 

pour les engager dans le cadre 

de la protection civile 

affaiblirait les engagements pour 

la société du service civil.

Un service civil volontaire 

pour les femmes et les personnes 

étrangères renforcerait 

le système de service suisse.
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DÉVELOPPEMENT DE LA FÉDÉRATION

Même si une révision de loi concernant 
le service civil a été entamée au Parlement 
en 2024, l’année 2024 a également été 
marquée par une autre révision de loi. 
En 2020, le Conseil national a rejeté une 
révision de la loi sur le service civil lors du 
vote final ; la révision a toutefois été 
relancée par une motion de l’UDC. Une 
consultation a eu lieu en 2024, à laquelle 
CIVIVA a participé avec des établisse-
ments d’affectation et d’autres alliés. 
La révision aurait pour conséquence 
de rendre considérablement plus difficile le 
passage au service civil, en particulier 
pour les personnes en service qui auraient 
donné une chance à l’armée. La tactique 
du salami visant à restreindre davantage le 
service civil sur tous les fronts se pour­
suit donc. 

Même vers la fin 2024, il apparaît que 
d’autres consultations concerneront CIVIVA 
en 2025. Dans le cadre du programme 
de démantèlement du Conseil fédéral, les 
indemnités versées aux établissements 
d’affectation pour les affectations des 
personnes astreintes au service civil 
doivent être supprimées. La suppression 
des indemnités pourrait entraîner des 
conséquences à long terme sur la protec­
tion de l’environnement et de la nature. 
Le financement est décisif pour la réalisation 
de projets importants et la réalisation 
d’objectifs environnementaux nationaux. 
Sans ce soutien, l’existence de nombreux 
établissements d’affectation serait mena­
cée. La consultation à ce sujet sera lancée 
en 2025 et CIVIVA, en tant que porte-
parole des établissements d’affectation, 
s’y opposera clairement.

Luca Dahinden
Secrétaire général de CIVIVA

étaient assez sévères. Même des civi­
listes convaincus ne connaissent que trop 
peu l’histoire du service civil. On peut 
donc supposer qu’ils ne saisissent pas 
totalement les enjeux des menaces 
qui pèsent sur lui.

Et c’est peut-être une des premières 
choses à faire, pour nous qui défendons 
une alternative pacifique au service 
militaire, que de rappeler cette histoire.

Mathieu Senn
Membre du comité de CIVIVA et civiliste

Autres travaux de CIVIVA

À l’heure où de nombreuses voix se font 
entendre pour demander la restriction de 
l’accès au service civil, certaines expriment 
même la volonté de réintroduire l’examen 
de conscience. On peut se demander si ces 
personnes savent réellement ce que cela 
signifie que de revenir en arrière de la 
sorte. Même parmi les jeunes civilistes, 
beaucoup ne connaissent pas forcément 
l’histoire du service civil et tout ce que cela 
impliquait de ne pas vouloir faire l’armée. 
Lorsqu’on les interroge sur le passé du 
service civil, beaucoup répondent qu’ils n’en 
connaissent pas grand-chose.

Mais ils en savent généralement 
un peu plus que ce qu’ils admettent en 
premier lieu. C’est surtout à travers 
leur histoire familiale qu’ils se souviennent 
de proches qui avaient dû passer l’examen 
de conscience ou même faire de la prison 
pour leur refus de servir dans l’armée. Mais 
souvent, ces jeunes civilistes sont surpris 
d’apprendre que ce n’est pas une histoire si 
vieille et que les peines de prison à 
l’époque où le service civil n’existait pas 

Une de nos missions : 
rappeler l’histoire

Les jeunes civilistes sont 

souvent surpris d’apprendre à 

quel point les peines de prison 

étaient sévères à l’époque où le 

service civil n’existait pas.

Comité et équipe (de gauche à droite) : Annina Grob, 
Gregor Szyndler, Luca Dahinden, Mathieu Senn, Priska 
Seiler Graf, Martin Weder, Heinz Bäbler, Lukas Sägesser
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Assemblée générale 2024 : discussions 
entre les membres de CIVIVA et l’Office 
fédéral du service civil CIVI



10 11Rapport d’activités 2024 Fédération suisse pour le service civil CIVIVA

Accéder aux 
 archives 
numériques.

www.servicecivil.ch/ 
journal/numeros

Vous avez manqué un numéro ? 

L’année dernière, notre journal « Le Monde 
Civil » est à nouveau paru quatre fois.

Dans l’édition 2024⁄01, nous nous sommes 
permis de rêver à un nombre de jours 
de service civil égal à celui de l’armée, à la 
possibilité de servir à temps partiel, ou 
encore à une ouverture à toutes et tous sur 
une base volontaire (« J’ai fait un rêve … »). 
Nous avons aussi abordé les affectations 
des civilistes en milieu scolaire, avec une 
interview de la vice-directrice Nadia Bianchi 
par Zeno Casella, membre du comité 
de CIVIVA. 

Dans l’édition 2024⁄02, nous avons parlé 
du service volontaire européen, qui offre la 
possibilité aux jeunes adultes de se porter 

volontaires à l’étranger, ainsi que des 
objecteurs de conscience et des militants 
pour la paix russes, biélorusses et 
 ukrainiens.

L’édition 2024⁄03 contenait une interview 
de Chris et Daniel, qui ont effectué une 
partie de leur service dans un camp 
de vacances organisé par Insieme Basel, 
association qui s’engage avec et pour 
les personnes en situation de handicap 
mental. Le sujet « Masculinité et service 
civil » a également été abordé. 

Dans l’édition 2024⁄04, il a été question 
du positionnement très critique de CIVIVA 
vis-à-vis d’un potentiel Service citoyen, 
qui pourrait nuire au service civil actuel. 
En outre, un civiliste a parlé de son engage­
ment de six mois dans le nord de l’Inde, 
et nous avons fait un tour au Musée 
d’histoire naturelle du Tessin, avec l’inter­
view d’un second civiliste.

Gregor Szyndler 
Rédacteur en chef « Le Monde Civil »

Prix CIVIVA 2024 : en faveur de la paix Le Monde Civil

(( Photos à retrouver ))(( Photos à retrouver ))

 «  |  Avec des civilistes, nous 

nous engageons chaque jour pour 

un monde pacifique. Il est possible 

de contribuer à la sécurité inter­

nationale par des moyens civils.

Laurent Goetschel 
Directeur de swisspeace

ACTIVITÉS DURANT L’ANNÉE

Le 3 décembre 2024, à Berne, nous avons 
remis le 11ème Prix CIVIVA à la Fondation 
suisse pour la paix swisspeace. L’année 2024 
a été tristement marquée par des conflits 
atroces. Proche de nous, nous pouvons 
penser à la situation en Palestine et en 
Ukraine, dont nous entendons le plus 
parler. Mais des crises humanitaires sans 
précédent et des violences incessantes ont 
également lieu au Congo, au Myanmar, 
en Haïti, en Afghanistan, en Syrie et ailleurs. 
C’est pour ces raisons que la Fédération 
CIVIVA a décidé de décerner son prix cette 
année à swisspeace. Swisspeace s’engage 
à promouvoir les processus de paix et 
la désescalade de la violence au niveau 
local et international. Après quelques mots introductifs de 

Luca Dahinden et Margot Chauderna pour 
le secrétariat de CIVIVA, Laurent Goetschel, 
directeur de swisspeace, s’est exprimé : 
« Avec nos civilistes, nous nous engageons 
chaque jour pour un monde pacifique. 
Le fait que nous soyons honorés pour cet 
engagement nous réjouit énormément. 
Nous montrons aussi par là qu’il est 
possible de contribuer à la sécurité inter ­
nationale et à la paix par des moyens 
civils ».

La cérémonie a continué avec un éloge 
de Priska Seiler Graf et Fabien Fivaz, 
co-présidence de CIVIVA. Iels ont appuyé 
l’importance des civilistes pour la cohésion 
de la Suisse. Pour terminer, le prix a 
été officiellement remis ; une pierre gravée. 
Nous remercions swisspeace pour leur pré­
sence et leur engagement pour un monde 
moins violent, aux côtés des civilistes !

Margot Chauderna
Responsable Romandie CIVIVA
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FAITS ET CHIFFRES

conseil@civiva.ch

Ceux qui optent pour le service civil au 
lieu du service militaire doivent effectuer 
1,5 fois plus de jours de service civil que 
de jours de service militaire. De plus, 
les civilistes doivent également planifier 
eux-mêmes leurs affectations. C’est un 
grand défi et un thème récurrent dans les 
demandes qui parviennent à l’équipe de 
conseil de CIVIVA, comme en 2024.

En particulier, l’affectation longue, qui dure 
au moins 180 jours, devrait être planifiée 
à l’avance. Pour de nombreux civilistes, 
l’affectation longue coïncide avec la période 
où ils cherchent un emploi après leur 
apprentissage ou commencent leurs études. 
Il est donc intéressant d’effectuer l’affectation 
longue par exemple après l’apprentissage 
ou après la maturité/avant les études.

Si ce n’est pas une option, il existe toute­
fois d’autres possibilités : l’engagement long 
peut être divisé en deux parties s’il est 
effectué dans la même entreprise pendant 
deux années consécutives. Les deux parties 

ne doivent pas nécessairement être de la 
même taille. Il est ainsi possible d’effectuer 
une grande partie de l’engagement long 
après un long voyage, même si les six mois 
ne correspondent plus à la période 
précédant les études ou le prochain emploi.

Autre point important : plus une mission 
est planifiée tôt, plus les chances sont 
grandes que la mission soit encore dispo­
nible dans l’entreprise souhaitée. Il vaut 
donc la peine de planifier suffisamment tôt. 

Andreas Studer

Equipe de conseil CIVIVA

Entretiens de conseil : faire son  service civil en parallèle de ses études 
ou son apprentissage

Combien de temps dure 

un service civil par rapport 

au service militaire |  ?

Depuis 2010, CIVIVA s’engage pour le 
maintien, le renforcement et le développe­
ment du service civil en Suisse. De même, 
CIVIVA lutte et fait du lobbying contre 
les détériorations et les attaques politiques 
contre le service civil. La Fédération pour 
le service civil est indépendante de tout 
parti politique et est soutenue par ses 520 
membres individuels, 97 membres collectifs, 
les 194 abonné·e·s au journal « Le Monde 
Civil » ainsi que par une centaine de 
donateur·ice·s réguliers·ères. L’association 
peut compter sur le soutien de nombreuses 
personnes individuelles et d’un large 
éventail de partis et d’organisations.

Le comité bénévole dirige les activités de 
la fédération et détermine son orientation 
stratégique. Il soutient également le secré­
tariat par son savoir-faire et son engage­
ment. Le comité directeur se compose 

A propos de la fédération

actuellement de la co-présidence Priska 
Seiler Graf et Fabien Fivaz et des membres 
du comité : Annina Grob, Piet Dörflinger, 
Lukas Sägesser, Zeno Casella, Martin 
Weder, Mathieu Senn, Luc Arnold et Heinz 
Bäbler. Le comité directeur est soutenu 
par un secrétariat professionnel (avec un 
total de 90 % de postes). Le secrétaire 
général Luca Dahinden travaille pour CIVIVA 
avec Margot Chauderna comme repré­
sentante pour la Suisse romande, Gregor 
Szyndler comme responsable de la 
rédaction du journal de l’association et 
Susanna Peters comme responsable 
de l’administration.

Finances

CIVIVA est indépendante des autorités, 
non seulement sur le contenu mais aussi 
financièrement. Nous voulons représenter 
et mettre en relation les civilistes, éta­
blissements d’affectation et autre organi­
sations intéressées. Pour cela, CIVIVA est 
financée uniquement par les cotisations 
de ses membres, les abonnements au 
journal et les dons. Grâce à un soutien actif 
de nos donatrices et donateurs, CIVIVA 
pourra continuer son activité en faveur du 
service civil l’année prochaine.

CIVIVA ne souhaite pas seulement 
 maintenir le service civil mais également le 
développer. Pour cela, nous continuerons 
à dépendre de nos membres et du géné­
reux soutien financier des personnes et 
organisations qui croient en nos activités.

Merci infiniment, et nous nous réjouis-
sons d’une nouvelle année à vos côtés !

520
Membres individuels

 97
Membres 
collectifs

194
Abonné·e·s au 
« Monde Civil »

 100
Donateur·ice·s 
récurrent·e·s

 10
Membres 
du comité
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COMITÉ ÉQUIPE

Priska Seiler Graf
Co-présidente

Conseillère nationale, présidente 
de la Commission de politique de 
sécurité (CPS-N), Kloten (ZH)

Martin Weder
Théologien, ancien secrétaire 
général et consultant Cevi service 
militaire, supervision, travail 
d’association internationale YMCA, 
Zurich (ZH)

Margot Chauderna
Responsable Romandie

Fabien Fivaz    Co-président

Conseil national, membre de la 
Commission de la science, de l’éducation 
et de la culture, ainsi que de la 
Commission de politique de sécurité 
(CPS-N), La Chaux-de-Fonds (NE)

Mathieu Senn

Etudiant, civiliste, coprésident 
des Jeunes Vert·e·x·s Fribourg, 
Rue (FR)

Susanna Peters
Administration

Annina Grob

Co-secrétaire générale  
AvenirSocial, MA en 
 socioéconomie, Berne (BE)

Gregor Szyndler
Rédaction « Le Monde Civil »

Piet Dörflinger

Groupe de travail « conseils », 
anciennement chargé de la 
permanence zivilidienst.ch, 
Wintersingen (BL)

Zeno Casella

Enseignant d’histoire, membre 
du comité du Centro per la 
Nonviolenza della Svizzera Italiana 
(CNSI), Capriasca (TI)

Luca Dahinden
Secrétaire général

Lukas Sägesser

Ingénieur en mécanique, 
civiliste, Bâle (BS)

Luc Arnold
Caissier

Directeur des finances et des pro cé
dures de soutien, centre pour per- 
sonnes âgées Alenia, Gümligen (BE)

Heinz Bäbler

Membre du Conseil suisse 
pour la paix, membre des VERT-E-S, 
randonneur enthousiaste


